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Un médecin de campagne : Alfred OBERKIRCH 
 
    « J’ai fait sans tapage mon métier de médecin », 
devait-il dire à un journaliste venu l’interroger en 
juin 1928. Il le fit effectivement pendant près de 
vingt ans avec une certaine spiritualité dans son 
dévouement de médecin, et avec la simplicité et le 
sens du devoir qui lui étaient propres. Après un essai 
de quelques mois à Rouffach, il s’installa à 
Wasselonne en 1903. 
    Ce bourg comptait à l’époque près de 3500 
habitants. C’était un centre commercial important 
qui drainait toute la population paysanne des 
environs ; ses marchés hebdomadaires et ses deux 
foires annuelles jouissaient d’un renom et d’un 
attrait grandissant. La vie de médecin de campagne 
était, au début du 20ème siècle, rude et exigeante. 
Les médecins étaient peu nombreux et le rayon 
d’action des praticiens très étendu. Aussi, ce fut dans 
un large périmètre englobant le Kochersberg et la 
région de Wangenbourg qu’il exerça sa profession. 
Les visites dans les campagnes se faisaient en voiture 
attelée, les voitures automobiles ne faisant leur 
apparition que plus tard. Le Dr Oberkirch fut l’un 
des premiers à faire l’acquisition d’une de ces 
voitures qui donnaient bien du souci à leurs 
propriétaires : elles tombaient régulièrement en 
panne au bout d’un nombre restreint de kilomètres. 
Les appels des patients étaient reçus dans certains 
lieux, comme par exemple, chez la famille Mattern 
qui tenait une auberge et le bureau de poste à 
Willgottheim, puis étaient transmis au docteur au 
cours de sa tournée. 
    À son arrivée à Wasselonne, le docteur Oberkirch 
s’était installé dans une grande maison, place du 
marché (n° 15 actuel), où il tenait aussi ses 
consultations. Il ne commençait jamais ses 
consultations ou ses tournées sans avoir touché son 
piano ; ses patients le savaient et les voisins 
également. Il ne s’enrichit pas, ce n’était pas un 
homme d’affaires, loin de là ! Il oubliait souvent 
volontairement de demander des honoraires à ceux 
qu’il savait en difficulté. Il s’intégra très vite dans la 
vie de cette petite cité où la vie associative était 
importante. Il se fit remarquer comme mélomane 
averti, lors de soirées musicales. 
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